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Dossier : Reconquête pastorale 

Action : Projet de restauration de parcelle embroussaillée 

Rédacteur : EM (SMPNRVA) 

Date : 01/08/2023 Lieu : Pomier 63680 SAINT DONAT 

Objet : Compte-rendu de visite de terrain 

 

Présents :  

- Robert GREGOIRE   Propriétaire (ancien exploitant agricole) 

- Gabriel ANDRE   Conseil départemental du Puy-de-Dôme – conseiller forestier 

- Nadège JOURNET  Conseil départemental du Puy-de-Dôme – service agriculture 

- Elodie MARDINÉ   PNR Volcans d’Auvergne – Chargée de mission Agroenvironnement 

 

Contexte de la visite 

M. Grégoire a acquis la parcelle cadastrée H96 au lieu-dit Pomier 63680 SAINT-DONAT en 2022. Il s’agit 

d’une parcelle précédemment plantée en Epicéa qui a été exploitée il y a 12 ou 15 ans. Suite à cette exploitation, 

aucune intervention n’a été réalisée ni en termes de replantation forestière ni en termes d’exploitation agricole.  

Il souhaiterait désormais valoriser cette parcelle par le pâturage. 

 

Relevé d’échanges 

 

Observations de terrain 

Les souches d’Epicéa présentent se sont bien dégradées et n’ont pas vocation à faire l’objet de broyage ou 

de dessouchage car elles se délitent au moindre impact. Il en va de même pour les sections de troncs laissés 

dans la parcelle.  

En l’absence d’interventions se sont développés des bosquets comprenant des Sorbiers, des Frênes, des 

Hêtres, des Sureaux, des Genêts à balais et autres arbres et arbustes. 

Dans les parties herbacées qui constituaient les clairières précédemment, le fond prairial est bien reparti 

(Agrostide capillaire, petites fétuques, Potentielle tormentille, Fenouil des Alpes…).  

 

Perspectives de réhabilitation à vocation de pâturage 

 

La question du choix d’un broyage ou d’un dessouchage se pose. Les restes de la plantation d’Epicéas n’ont 

pas vocation à être traités puisque leur état de dégradation avancée ne nécessite pas d’intervention. Il s’agit 

plutôt de traiter les arbres et arbustes qui se sont développés depuis. Un broyage entraînerait potentiellement une 

forte quantité de litière au sol qui pourrait impacter le développement de la strate herbacée. Un dessouchage 

avec export des souches devra être compensé par un régalage de la surface pour éviter de trop nombreux creux.  

 La question de la solution technique la plus appropriée sera discutée avec l’entrepreneur qui doit 

intervenir sur le terrain 

 Quelle que soit la solution choisie, il est demandé de conserver des haies autour de la parcelle et 

des bosquets au sein de la parcelle à la fois au titre du bien-être animal (abris par rapport aux 

conditions météorologiques : vent, pluie, canicule…) et au titre de la trame verte pour maintenir une 

connexion avec les parcelles présentant arbres et arbustes tout autour 

 La zone humide identifiée à l’ouest de la parcelle fera l’objet d’une attention particulière lors de la 

circulation des engins. Les ronces qui l’occupent pourront être retirées mais il faudra veiller à prendre en 

compte la faible portance du sol 

La question des modalités de maintien de l’ouverture du milieu est posée. A termes, ce sont les vaches 

voisines qui devraient pâturer cette parcelle. Toutefois dans une phase intermédiaire de stabilisation de la 
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végétation, il est envisagé un pâturage ovin. En effet, celui-ci permettrait de limiter la repousse des végétations 

arbustives et arborées qui pourraient repartir rapidement et la moindre pression sur le sol et les zones érodées 

devraient permettre à la végétation herbacée de reconquérir les zones de sol nu (zones dessouchées si c’est 

l’option retenue). Un rapprochement pourrait être envisagé avec un exploitant ovin de Nadeil en lien avec sa 

transhumance vers la station de ski de Chastreix Sancy.  

Concernant l’abreuvement, les parcelles de pâturage voisines sont desservies à l’ouest par la canalisation d’eau 

potable qui alimente le village de St Donat et passe en bordure de parcelle. Celle-ci devrait profiter de la même 

ressource. 

En termes d’accès, cette parcelle sera reliée à la parcelle H95 voisine et le pâturage y sera similaire. A noter que 

cette parcelle H95 ne présente pas à l’heure actuelle de trace de déséquilibre dans la gestion de son pâturage 

(pas de surpâturage ni  de sous-pâturage). 

 

Démarches administratives 

La localisation et la teneur des travaux font qu’ils sont exonérés d’évaluation d’incidence (situés à plus de 

600m du site Natura 2000 Monts Dore et de la Réserve Naturelle Nationale de Chastreix-Sancy et l’incidence 

envisagée des travaux ne devrait pas concerner ces sites).  

L’absence de haie identifiée au titre des BCAE et le classement au titre de la règlementation des boisements 

comme parcelle n’ayant pas une vocation forestière exonèrent le projet de demande de défrichement auprès 

de la DDT63.  

Une évaluation cas-par-cas auprès de l’autorité environnementale est nécessaire en lien avec la réouverture du 

milieu.  

Le projet de travaux de réhabilitation de parcelle embroussaillée à vocation de reconquête pastorale fait l’objet 

d’une demande de financement de la part du CD63 à hauteur de 50% des travaux (application d’un plafond de 

subventions de 1 200€/ha). La révision en cours de la règlementation des boisements empêchera l’instruction du 

dossier de demande de financement auprès du CD63 à partir du moment où la phase d’enquête publique sera 

lancée => soit le dossier est complet et instruit dans les 3 mois, soit il sera instruit après la phase d’enquête 

publique en fonction du résultat de celle-ci. Les échéances de mise en œuvre dépendent de l’urgence exprimée 

par le pétitionnaire. Il ne semble pas y avoir de caractère d’urgence dans la réalisation de ces travaux.  

La question de la possibilité de déclarer cette parcelle à la PAC après remise en état se pose.  
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